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VOUS AIDER À FAIRE DES CHOIX DE PLACEMENT ÉCLAIRÉS

BULLETIN DES 
INVESTISSEURS
INVESTIR EN PÉRIODE D’INFLATION

BLELE POSSSAISIR



Nous connaissons tous cette situation où, à l’épicerie ou à la quincaillerie, nous nous 
rendons compte que le même billet ne permet pas d’acheter autant de choses qu’avant. 
Lorsque nous ressentons l’impact de l’inflation dans nos porte-monnaie, nous sommes 
susceptibles d’acheter moins ou de choisir des articles de qualité inférieure. Et nous avons 
peut-être moins de possibilités d’épargne et d’investissement.

L’inflation a également une incidence sur la valeur de nos 
investissements. Cela réduit les rendements que nous 
obtenons de nos investissements sur les marchés. Si notre 
portefeuille augmente de 7 %, mais que l’inflation est de 
4 %, le rendement réel de notre portefeuille n’est que de 
3 %. Et si l’année sur les marchés est mauvaise et que 
les rendements sont négatifs, l’inflation grignotera votre 
portefeuille de toute façon, augmentant l’ampleur de la perte.

L’inflation modérée n’est pas nécessairement une mauvaise 
chose. Lorsqu’une économie connaît une croissance saine, les 
prix peuvent augmenter de façon constante, mais ordonnée. 
De façon générale, les salaires augmentent en moyenne 
de façon ordonnée (même si on n’en a pas l’impression à 
l’échelle personnelle).

Dans un régime d’inflation idéal, comme ce que nous 
avons apprécié pendant la plupart des quatre décennies 
précédentes, les prix des produits et services augmentent 
en raison de leur demande croissante. Cela incite à son tour 
les fabricants et les fournisseurs à augmenter l’offre, ce qui 
peut entraîner plus d’emplois, des salaires plus élevés et une 
hausse plus forte de la demande. C’est un cercle vertueux.

Mais une inflation soudaine et élevée est inquiétante. C’est 
un signe de déséquilibre dans une économie. Lorsqu’une 
économie ne se développe pas de façon ordonnée, elle 
provoque de l’incertitude. Lorsque les entreprises sont 
incertaines des perspectives économiques, elles peuvent 
mettre un frein à leurs décisions de dépenses et d’embauche. 
Et lorsque les personnes sont incertaines des perspectives 
économiques, et de leur emploi, elles peuvent également 
réduire leurs dépenses. Le ralentissement des dépenses 
de détail, un important contributeur au produit intérieur 
brut du Canada, peut entraîner une baisse de la croissance 
économique et un ralentissement encore plus important des 
dépenses. C’est un cercle vicieux.

Les trois principales sources d’inflation sont :
L’inflation tirée par la demande – cela est généralement 
causé par une économie forte;

Inflation poussée par les coûts – cela peut provenir de la 
hausse des salaires ou de l’augmentation du coût de l’énergie 
ou des matériaux;

Politiques de facilité d’argent – lorsque les banques 
centrales tentent de stimuler l’économie en réduisant les 
coûts d’emprunt ou en augmentant la masse monétaire.

La crise du pétrole au début des années 1970, qui a 
déclenché des régimes inflationnistes à deux chiffres et des 
politiques monétaires strictes, a conduit à une récession 
plus tard cette décennie. Il s’agit de l’un des exemples les 
plus connus d’inflation poussée par les coûts. La montée 
des pressions inflationnistes en 2022 est principalement 
attribuable aux politiques de facilité d’argent que les plus 
grandes banques centrales du monde ont adoptées lorsque 
la COVID-19 est apparue pour la première fois au début de 
2020. Aux États-Unis et au Canada, les banques centrales 
ont augmenté la masse monétaire grâce à des achats d’actifs, 
ainsi qu’à d’énormes mesures de relance budgétaire qui 
ont été introduites pour maintenir l’économie à flot, car 
les restrictions liées à la pandémie ont entravé l’activité 
commerciale normale.

Bien que l’inflation tirée par la demande puisse sembler 
l’option la plus inoffensive, ce n’est pas toujours le cas. 
Lorsque l’inflation est due à une surchauffe de l’économie, 
les banques centrales sont obligées d’augmenter les taux 
d’intérêt pour la refroidir. Et cela a un impact sur nos porte-
monnaie : le coût d’emprunt de l’argent peut augmenter 
considérablement, ce qui peut entraîner la chute des 
ventes de produits clés à prix élevé, comme les maisons 
ou les véhicules. Cela peut alors ralentir les industries 
manufacturières et de la construction, ce qui peut avoir un 
effet domino dans l’ensemble de l’économie. 

En fait, la surchauffe de l’économie a été l’un des 
déclencheurs de récession les plus courants aux États Unis 
depuis la Seconde Guerre mondial.1

Que signifie l’inflation pour les 
investisseurs?
Pour les investisseurs, l’inflation est à la fois bonne et 
mauvaise. Les mauvais côtés sont assez faciles à voir :

•	 l’inflation réduit la valeur réelle de votre portefeuille;

•	 l’inflation réduit votre pouvoir d’achat, vous laissant 
potentiellement moins de ressources à investir;

1 Forbes https://www.forbes.com/advisor/investing/inflation-and-stock-market/
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•	 l’inflation, si elle persiste assez longtemps, pousse 
généralement le prix des actions à la baisse, car de 
nombreuses entreprises constatent que leurs marges 
bénéficiaires sont réduites par des coûts d’entrée plus 
élevés et une demande réduite;

•	 l’inflation entraîne une hausse des taux d’intérêt des 
banques centrales, ce qui augmente les coûts d’emprunt 
qui pourraient réduire les dépenses des entreprises sur les 
occasions de croissance;

•	 l’inflation qui mène à la récession amène généralement 
les investisseurs à passer à un mode « sans risque », ce 
qui peut nuire aux secteurs plus dynamiques des marchés 
financiers.

Mais l’inflation ne touche pas toutes les composantes du 
système financier de la même façon. En effet, certains 
secteurs bénéficient en fait de l’inflation. Par exemple, les 
actions du secteur de l’énergie augmentent souvent dans 
des environnements inflationnistes, principalement parce 
que les prix de l’énergie sont une composante des indices 
de l’inflation et, par conséquent, les actions augmentent en 
tandem avec les prix. Les actifs réels, tels que l’immobilier et 
les infrastructures, ont souvent leurs contrats ou concessions 
à long terme liés à l’indice des prix à la consommation 
(IPC), une mesure clé de l’inflation. Les actions défensives 

comme les biens de consommation peuvent souvent résister 
aux pressions inflationnistes. Les gens achèteront toujours 
du papier hygiénique, du shampooing et du dentifrice, 
par exemple. Les services publics se portent également 
relativement bien dans les régimes inflationnistes.

Les actions de croissance sont plus sensibles à la hausse 
des taux d’intérêt, ce qui est l’une des conséquences 
des pressions inflationnistes. C’est parce qu’elles sont 
généralement évaluées sur leurs bénéfices futurs à l’aide de 
modèles de flux de trésorerie actualisés. Les taux d’intérêt 
courants élevés ont tendance à réduire la valeur des flux 
de trésorerie futurs. Les actions de valeur peuvent être un 
meilleur pari dans un environnement à forte inflation et à taux 
d’intérêt élevés. Il peut être moins coûteux et moins risqué 
d’acheter des actions sous-évaluées d’entreprises ayant des 
fondamentaux commerciaux solides.

La hausse de l’inflation a un impact important sur les actifs à 
revenu fixe, tels que les bons du Trésor du gouvernement et 
les obligations de sociétés, qui paient des taux d’intérêt fixes. 
Cela s’explique par le fait que l’inflation réduit le niveau réel 
de revenu des obligations (le rendement moins l’inflation).

Le tableau ci-dessous montre comment différentes catégories 
d’actifs réagissent à divers environnements d’inflation.

Source : Investissements Russell et Morningstar Direct, en date du 31 mars 2023. En CAD. Les rendements moyens des catégories d’actifs ont été 
calculés en segmentant les observations correspondantes de l’indice des prix à la consommation (IPC) canadien du 1er janvier 2003 au 31 mars 
2023 en quartiles. Actions canadiennes : Indice composé S&P/TSX, obligations canadiennes : Indice obligataire universel FTSE Canada Universe, 
Infrastructure mondiale : Indice S&P Global Infrastructure (Net), Fiducies de placement immobilier mondial (FPI) : Indice développé FTSE EPRA/
NAREIT Net TRI (USD) IPC canadien : Indice canadien des prix à la consommation. Les indices ne sont pas gérés et il est impossible d’investir 
directement dans ces derniers. Les rendements passés ne sont pas garants des rendements futurs.
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INFORMATION IMPORTANTE

Les placements dans les fonds communs peuvent faire 
l’objet de commissions, de commissions de suivi, de frais 
de gestion et d’autres charges. Avant d’investir, veuillez 
lire le prospectus. Les fonds communs de placement ne 
sont pas garantis, leur valeur fluctue fréquemment et les 
rendements passés peuvent ne pas se reproduire.

Aucune partie du contenu de cette publication ne constitue des conseils 
juridiques, fiscaux, sur les titres ou de placement. Il ne s’agit pas non 
plus d’une opinion concernant la pertinence d’un placement ni une 
sollicitation de quelque type que ce soit.

Cette information est disponible « telle quelle ». Investissements Russell 
Canada Limitée ne fait aucune déclaration et n’offre aucune garantie à 
l’égard de cette information.

Le rééquilibrage de votre portefeuille peut créer des conséquences 
fiscales sur la partie imposable.

La propriété d’Investissements Russell se compose comme suit : une 
participation majoritaire de fonds gérés par TA Associates et une 

participation minoritaire de fonds gérés par Reverence Capital Partners. 
Certain des employés d’Investissements Russell ainsi que Hamilton Lane, 
LLC détiennent également des participations minoritaires sans contrôle.

Droits d’auteur © Investissements Russell Canada Limitée 2023. Tous 
droits réservés. Investissements Russell est le nom commercial d’un 
groupe d’entreprises dotées d’une administration commune, incluant 
Investissements Russell Canada Limitée.

Frank Russell Company est le titulaire des marques de commerce 
Russell contenues aux présentes et de tous les droits de marque liés 
aux marques commerciales Russell, et autorise les membres du groupe 
d’entreprises Investissements Russell à les utiliser sous licence. Les 
membres du groupe d’entreprises Investissements Russell ne sont en 
aucune façon affiliés à Frank Russell Company ni à toute autre entité 
exploitée sous la marque «FTSE RUSSELL».

Date de première publication: avril 2023

RETAIL-03763 [EXP-04-2025]

INVESTISSEUR est une brochure trimestrielle publiée par Investissements Russell. 
Veuillez adresser vos commentaires ou questions à votre conseiller financier. 
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Une inflation élevée peut augmenter l’incertitude 
et nuire à votre porte-monnaie, mais vous pouvez 
toujours poursuivre vos objectifs financiers. Voici 
quelques conseils pour rester sur la bonne voie :

N’agissez pas en fonction de vos 
émotions
Même si c’est tentant de fuir un marché volatil, laisser la 
peur guider vos décisions d’investissement est une erreur. 
Vous pourriez manquer des gains lorsque les marchés 
rebondiront. Vous ne pouvez pas prévoir le marché 
sans une boule de cristal, c’est donc généralement une 
meilleure stratégie pour rester investi à long terme.

Utilisez différentes stratégies pour rester 
sur la bonne voie
La moyenne du coût en dollars peut aider à éliminer 
une partie de l’émotion de l’investissement et à réduire 
l’effet de la volatilité. Comme vous achèterez des 
actions régulièrement, vous achèterez plus d’actions 
lorsque les prix sont bas et moins lorsque les prix sont 
élevés. Si vous êtes inscrit(e) à un régime à cotisations 
déterminées parrainé par l’entreprise, vous participerez 
automatiquement à la moyenne des coûts en dollars.

La diversification des actions, des obligations et des 
alternatives peut vous aider à améliorer vos rendements. 

Comme nous en avons discuté, différents actifs réagiront 
différemment aux effets de l’inflation et à la hausse des 
taux d’intérêt. Mais ce n’est pas nécessairement une 
bonne idée d’éviter les actifs qui sont les plus touchés 
par l’inflation, car ils finiront par rebondir. Un portefeuille 
bien diversifié est l’un des meilleurs moyens de résister 
aux hausses et aux baisses du marché.

Une façon de vous assurer que vous êtes diversifié(e) 
et que vous respectez votre tolérance au risque est 
de faire un rééquilibrage régulier. Si vos répartitions 
cibles initiales d’actions, d’obligations et de liquidités 
ont changé afin qu’elles ne correspondent plus à votre 
tolérance au risque et à vos objectifs de placement, il est 
peut-être temps de les rééquilibrer.

Travaillez avec un conseiller financier 
ou une conseillère financière
L’inflation peut entraîner la volatilité des marchés. Il peut 
être difficile de naviguer à travers les marchés lorsque 
tout va bien, et encore plus lorsque les perspectives 
sont incertaines. Pour les placements que vous détenez 
en dehors du régime de retraite parrainé par votre 
employeur, un conseiller financier ou une conseillère 
financière peut vous guider et vous aider à garder la 
bonne voie pour atteindre vos objectifs financiers.
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